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Le plus beau jour de ma vie 

 

 

Mon nom, c’est Leila et aujourd’hui je me marie. C’est le plus beau jour de ma vie. J’épouse 

un homme respectable, à qui je peux faire confiance, et ça me va. Tout le monde n’a pas cette 

chance. Je deviens sa femme et alors que je me couvre du voile pour la noce, je sens une partie 

de mon âme qui glisse dans l’ombre, qui tombe et s’arrache à moi. Après Neïma, je me suis 

résolue à garder mes illusions pour moi. À les cacher dans ce miroir. Mais à quoi bon. Le plus 

souvent, c’est le désespoir et la culpabilité qui prennent le dessus.  

 

Ton nom c’est Leila et aujourd’hui ma cocotte, tu te maries. Oh regarde ! Lentement ta p’tite 

bouille se relève et ton regard tout triste rencontre la surface qui reflète ton portrait ! T’as vu la 

mine que t’as ma vieille ? T’as l’air aussi joyeuse qu’une gardienne de prison. C’est pas le plus 

beau jour de ta vie là ? Allez viens ! Brise donc la frontière une nouvelle fois et laisse-toi aller ! 

Viens ! Cette glace n’est pas aussi dure qu’elle en a l’air, hein ? Elle cache même tout un monde 

tu sais ! Ton monde. 

 

Je ferme les yeux et je suis là, au milieu de mes rêves. Je les ai enfermés ici avec pour seul but 

de les protéger, de me protéger. Je vois mon reflet qui se maquille comme elle le faisait. Mes 

lèvres rouges et mes yeux soulignés, tout mon visage me renvoie son image. Elle me manque 

plus que je ne l’admettrai jamais. Dans ce miroir, elle continue d’exister, elle et sa liberté. Je 

me regarde et je nous admire en ce lieu, loin de toutes leurs règles. Ici la seule loi qui existe et 

que je respecte, c’est la mienne. 

 

Ton monde, tes espoirs, tes désirs, bla bla bla ! C’est bien beau tout ça frangine, mais ça fait 

pas vraiment avancer les choses ! Avant tu v’nais par cette fenêtre et tu t’échappais de leurs 

entraves, tu t’souviens ? Tu t’éloignais du regard des loups. Mais aujourd’hui tu deviens sa 

femme, sans rien dire, sans protester. Révolte-toi Leila ! Les laisse pas faire ! C’est ta vie tu 

sais, pas la leur ! Bah après normal aussi… Tu t’plains des conséquences, mais tu t’es jamais 

vue autrement que comme la propriété de quelqu’un ! Ma pauvre… À jamais tes envies 

resteront comme ton reflet. Inatteignables.  

 

J’ai pas eu le choix ! Et quoi ? Tu crois que j’ai décidé de tout ça ? Tu crois que j’ai souhaité 

tout ce qui est arrivé ? Mais je suis pas comme ça moi ! Arrête de me torturer ! Je sais très bien 

où est ma place et comment je dois vivre ! J’ai pas besoin de toi et de tes conseils ! Pas besoin… 

plus besoin… C’est bien pour ça que je t’ai confié tous mes espoirs… Là-bas, à l’abri. Enfermés 

de l’autre côté du miroir. C’est ça ce que ça veut dire ! C’est pour ça que je l’ai fait… Le plus 

beau jour de ma vie c’est aujourd’hui. Le jour où j’ai accepté qu’une prison était la meilleure 

des protections. 

 

 


